
« Michto » par la Famille Morallès
Ce que dit la presse :

La Nouvelle République le 31 mars 2006 : - Ici les princes sont charmeurs, les fées volent vraiment et leurs voix est plus 
cristallines et plus envoûtante que dans le meilleur des songes. -

Ouest France le 20 avril 2006 : - Ce spectacle est une véritable œuvre d’art avec pour seul devise « pour vivre heureux, prenons le parti 
d’en rire »-

Ouest France le 26 juin 2006 : Quand ça chauffe, le famille-orchestre siffle, crie, tape des mains. Les filles sont pétillantes, gracieuses, 
audacieuses. Les gars jouent aux faux maladroits super habiles. Tous se donnent à fond. Généreux, attachants.

Le Journal du centre le 10 juillet 2006 :- Les 450 spectateurs sont tenus en haleine, passent sans répit de l’émerveillement au rire, à 
l’émotion jusqu’au charme. « Michto » renvoie une énergie sidérante. 

Le Journal de Saône et Loire le 22 juillet 2006 :- l’humour et le savoir faire d’une famille pour un menu spectaculaire. Une 
recette de famille qui régale toutes les papilles, amateur ou non de Cirque.

Le Maine Libre Le 20 Avril 2007 Oxygénation à l’ancienne et souffle de modernité. La tradition ne se compose pas de clowns à nez 
rouge, aux joues fardées. Chez les Morallès, les paillettes ne se portent pas, elles se jouent, se dispersent façon puzzle sans retenue, mettant 
en exergue le proverbe gitan « ce qui n’est pas donné ou partagé est perdu ».

La Terrasse (151) Octobre 2007 Pas moins de trente-six instruments vont se succéder pendant une heure et demie, pour une production 
musicale et circassienne dépouillant les clichés du cirque pour mieux les tordre et les étirer vers le kitsch.

Ouest France  04 Octobre 2009 Avec La troupe Morallès, a l'art du Cirque dans le sang.

L'Yonne Républicain  25 Octobre 2010 Avec La famille Morallès, le Cirque s'offre une belle cure de jouvence. L'humour ravageur 
de ces artistes multicartes a conquis le public







Le Maine Libre édition sablé sur Sarthe du 20/04/2007

Un régal pour les sens avec le cirque Morallès et son spectacle « Michto »

Le printemps tsigane de Sablé a démarré mardi après midi de façon tonitruante avec « Michto » spectacle tendre et Humoristique imagé par les artistes 
de la « Famille Morallès »

Il était une fois un univers merveilleux, peuplé d’humains caméléons aux mille talents. En pénétrant sous le chapiteau de la famille Morallès, l’enfant et l’adulte  
goûtent aux saveurs épicées d’un cirque à double respiration. 
Oxygénation à l’ancienne et souffle de modernité. La tradition ne se compose pas de clowns à nez rouge, aux joues fardées. Chez les Morallès, les paillettes ne se  
portent pas, elles se jouent, se dispersent façon puzzle sans retenue, mettant en exergue le proverbe gitan « ce qui n’est pas donné ou partagé est perdu ».

La référence au passé, ce sont évidemment les numéros de jonglerie, les prouesses au trapèze et au ruban, la magie.  Pitrerie, chamaillerie émaillent  les 90 minutes  
de l’histoire baroque d’une famille de cirque jouant un spectacle, une vision interne en quelque sorte.

Des fous au cœur guimauve
Autour de la piste, les 450 enfants applaudissent  à tout rompre, des « super »  ricoche sur la voûte bleu nuit du plafond, dévoilant la signification du mot 
« Michto ». On aurait pu dire aussi « chouette » ou « chic chic chic », on a surtout du mal à décrire la richesse visuelle et sonore car les Morallès fournissent une 
alternative circassienne.

Sylvie et Bernard Delaire, Carole et Claude Guibé, Didier et Hélène Mugica, Anaïs Raphel, Nicanor De Elia et Johanna Mazoyer ont le pouvoir de faire rire et  
d’émouvoir sans poncif. La ménagerie ne comporte pas de félins, de pachyderme, d’ours. Toutefois, Ernesto le dompteur (Bernard) trouve sa témérité en canalisant  
l’énergie d’une bête hirsute aux crocs redoutables, et en orchestrant avec maestria un ballet de pur-sang mécaniques d’Indre et Loire.
 
Lola voltige sur son trapèze, Gaston derrière ses grosses lunettes cherche l’amour. Tout va très vite. Les Morallès flirtent avec le théâtre et l’ambiance est  
résolument cabaret avec l’omniprésence de la musique: Carmen de Bizet, cha-cha avec Dany Brillant, la truculence de Bobby Lapointe avec Bobo Léon, la légèreté  
de Trénet (y’a d’la joie,Boum !), l’air indémodable de la strada de Nino Rota, sans oublier les compositions des Morallès.
Les aficionados des prestations classiques vont perdre la boule. Alors Michto ? Si senior !

« Un cirque autrement » pour vivre un instant d’excellence.




